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Biographie de Mr Victor Ganter. 
 

Victor Alphonse Joseph Ganter est né à Mulhouse le 5 avril 1918. Il était l’ainé 
d’une fratrie de quatre ( 2 garçons et 2 filles).  
Ses parents, Victor Ganter et Rose Elise Bader, s’étaient mariés en 1914. 
Victor Ganter père, fondeur de métier, était garde impérial à Berlin durant 
son service militaire, l’Alsace étant allemande à cette époque. 
En 1917 Madame Ganter rejoint son époux à Brebach près de Sarrebruck, 
dans le « Rheinland », où celui-ci avait trouvé un travail dans une usine 
d’armement, ceci après sa démobilisation suite à une blessure de guerre. 
Elle revient à Mulhouse en mars 1918 pour accoucher de son fils Victor car 
son mari ne voulait pas que l’enfant naisse en Allemagne et puisse, de ce 
fait, avoir la nationalité française. 
Elle retourne à Brebach, avec le nouveau-né, courant mai. 
Les parents assistent à l’entrée des français à Sarrebruck en novembre 1918 
puis reviennent sur Mulhouse où ils s’installent rue du Cerf.                                    
C’est là que le jeune Victor passe sa jeunesse. 
 

De 1922 à 1924 Victor fréquente l’Ecole Maternelle rue de Pfastatt. 
*Au n° 2 de la rue de Pfastatt est installée l’Ecole Maternelle Jacques PREVERT.           
C’était au XIXe siècle la première salle d’asile de MULHOUSE ouverte à l’initiative des 
épouses d’André et de Nicolas KOECHLIN et qui avait pour objectif de permettre aux 
ouvrières de faire garder, soigner et nourrir leurs enfants pendant qu’elles travaillaient      
à l’usine. 
A la rentrée 1924, Victor entre à l’école primaire Blech jusqu’en 1927. 
*Au n° 130 de la rue Aristide Briant, l’Ecole Blech est aménagée, par la ville de 
Mulhouse, dans le dépôt de l’usine FREY et Cie. Elle est ouverte à la rentrée 1884 
pour faire face à l’afflux d’élèves généré par l’introduction de l’obligation scolaire. 
Elle est connue jusqu’au début du XXe siècle sous le nom de « Neue Schule » 
(nouvelle école) ou encore en alsacien sous celui de « Blechschuala ». Elle a 
accueilli,  avant la première guerre mondiale, près de mille élèves, garçons et filles, 
mais la baisse des effectifs justifie en 1934 sa fermeture puis sa démolition en      
juin 1976. 
 
 
Rue Aristide BRIAND 
Dans les années 1930 

 
 
 
 
 



De 1927 à 1930 Victor est élève à l’école moyenne, boulevard de la Porte 
Haute à l’époque, aujourd’hui, Boulevard du Président Roosevelt. 
 

*C’est en 1853 que le Recteur de l’académie de Strasbourg propose à la ville de Mulhouse 
d’organiser une école professionnelle qui devait être un intermédiaire entre l’école 
primaire et le lycée. Un imposant édifice qui va occuper de 1854 à1970 tout l’emplacement 
de l’actuel parking Buffon va être réalisé par J.B. Schacre. Il devient lycée de garçons en 
1919 et sera démoli en 1976. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Après avoir passé son certificat d’étude primaire en 1930, Victor fréquente    
de 1930 à 1932 l’Ecole Primaire Supérieur, rue Josué Heilmann, à ce jour    
lycée Lambert. 
 

*L’imposant édifice à l’angle avec la rue HubnerR est l’actuel lycée LambertT, construit 
au début du XXe siècle pour être d’abord une école primaire dans un quartier ouvrier 
fortement peuplé. Elle devient le 1er octobre 1921 une école primaire supérieure, puis 
une école pratique pour le commerce et l’industrie.  
Après la deuxième guerre mondiale, ce sera le collège, puis le lycée Lambert. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 



En 1932, après avoir célébré la communion solennelle, Victor passe le 
concours d’entrée pour l’école préparatoire située dans l’ancien couvent       
des dominicains à Colmar où il entre en internat. 
 

*Du couvent du XIIIe siècle demeure le cloître, véritable havre de paix, au cœur de la ville. 
Les anciens bâtiments, confisqués lors de la révolution, accueillent depuis 1951 la riche 
collection patrimoniale de la bibliothèque municipale. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
En 1934, suit le concours d’entrée à l’Ecole Normale de Colmar d’où                    
il sortira avec le titre d’instituteur en 1937. 
 

*C’est en 1833 que fut créée l’Ecole Normale de Colmar. En 1832 la loi Guizot          
ordonne que « tout département sera tenu d’entretenir une Ecole Normale ». 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
Suite à sa demande, Victor Ganter est affecté comme  instituteur-stagiaire       
au Le Puy en Velay du 1er octobre au 31 décembre 1937. 
 
 
 

*Le Puy en Velay est une commune  
de la région Auvergne-Rhône-Alpes,  
préfecture de la Haute Loire et  
capitale du Velay. Elle est réputée  
pour sa fabrication de dentelle,  
la culture de lentilles et de verveine. 
 
 
Le 3 janvier 1938, Victor Ganter est chargé d’assurer un remplacement              
à l’école des garçons de Vieux-Thann et ceci jusqu’à nouvel avis. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le 10 octobre 1938, l’instituteur-stagiaire Ganter est prié de se rendre à   
l’école des garçons de Landser jusqu’à son départ pour le service militaire. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
En novembre 1938, Victor Ganter  
est appelé sous les drapeaux et est  
affecté au 4e Régiment de Zouaves  
à Tunis jusqu’en avril 1939. 
Là, il passe le concours d’entrée pour  
l’école d’officier de Saint-Maixent. 
 
 
 
 
 
 

 
 
 Le 1er mai 1939 Victor rejoint St-Maixent, 
en tant qu’élève-officier, d’où il sortira 
Aspirant le 9 septembre. 

 
 
 
 
 
 

L’entrée de la caserne CANCLAUX 

 
Le 3 septembre 1939, la guerre contre l’Allemagne est déclarée.  
L’Aspirant Victor Ganter est affecté d’octobre 1939 à mai 1940                                     
à Saint Nicolas de Port. 
Entre mai et juin 1940, il participe à la campagne de France à Compiègne         
et Limoges. De juillet 1940 à avril 1941, il fait parti du 153e Régiment 
d’Infanterie à Albi où il sera démobilisé le 15 mai. 
En 1940, les premiers réfugiés arrivent à Albi. 
Pour noël 1940, il lui sera accordé une permission qu’il passera à Vichy. 
Une autre permission de dix jours, en février 1941, lui permettra de     
découvrir Font -Romeu. 

 
 
 
 



 
Après sa démobilisation, il subit des soins dentaires suite à une infection          
et passe quelques jours à Vichy avant de rejoindre Miribel, dans le 
département de l’Ain, pour un remplacement d’instituteur                             
jusqu’aux vacances, durant lesquelles il effectuera sa première ascension        
du Mont-Blanc. 
 
 
 
            Miribel 
 
 
 
 

Eglise St Martin entourée du cimetière     Façade Nord de la Mairie 

 
A la rentrée de 1941, Mr Victor GANTER reprendra ses activités d’instituteur    
à Miribel dans une classe de garçons et pour la rentrée 1942,                                       
aussi chez les filles. 
 
En 1942, il effectuera une deuxième ascension du Mont-Blanc. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
En parallèle avec son métier d’instituteur, Victor Ganter dirige une chorale, 
monte une section de scoutisme et organise des sorties :                                          
camp de Pâques près de Meximieux ; camp du Chinaillon. 
 
 



 
Début 1944, les allemands envoient un commando à Miribel.     
 
L’alsacien Victor Ganter est sur le qui vive. Il s’inscrit à la Croix Rouge                
et le 13 août intègrera à plein temps la résistance. 
 
Du 19 août au 19 septembre, il fait parti du maquis d’Amplepuis et participe    
à l’attaque de Lyon suite au débarquement en Provence des troupes alliées. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Plaque commémorative de la création des Mouvements Unis de la Résistance, à MIRIBEL 

 
Victor Ganter est démobilisé et reprend son rôle d’instituteur à MiribelL.  
Pour noël 1944, Victor, grâce à la Croix Rouge, réussi à faire parvenir            
une lettre à sa fiancé Rose qui était sans nouvelle depuis 1940. 
 
En avril 1945, il retrouvera sa famille, sa fiancée et sa ville de Mulhouse. 
                 

Le 7 avril 1945 à Mulhouse,  Victor Ganter épouse Rose FoesselL. 
 
 
 
 
 
 



 
Le 21 avril 1945, Mr Victor Ganter est désigné pour exercer provisoirement      
les fonctions d’instituteur à l’école des garçons de Richwiller. 
 
Le 12 septembre 1945, Victor Ganter est nommé directeur de l’école               
des garçons de Richwiller qui compte alors deux classes. 
Plus tard, elle en comptera trois puis quatre. 
 
Victor Ganter assurera cette fonction jusqu’à sa retraite en 1973. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
De 1945 à 1961, Victor Ganter tient l’orgue de l’église Ste Catherine et         
dirige la chorale « Chœur de la Plaine » en y instaurant la mixité                     
avec l’appui de son épouse Rose qui supervise les répétitions. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Très impliqué dans la vie de leur nouvelle commune Victor et Rose Ganter 
vont instaurer des cours du soir, appelés cours complémentaires, afin 
d’améliorer le niveau en français des adultes qui ne parlaient presque plus 
qu’allemand après 5 années d’occupation nazie. 
Il dispense aussi des cours d’alphabétisation pour les « Marocains »          
établis dans des baraques au Seeboden. 
 

Ils organiseront des sorties avec ces adultes, en Suisse, mais également avec 
les écoliers : la Camargue, Chamonix, Rome,… 
Victor Ganter va également lancer le scoutisme à Richwiller. 
 
 
 

 
Sortie à  
Trubsee. 

 
 
 
 
 
 
L’histoire, les sorties nature au village, la collecte des vieux journaux,                 
la musique étaient également des actions d’éveil pour ses élèves. 
Le produit de la collecte des vieux journaux et revues alimentait                         
la coopérative scolaire. 



 
En1959, la famille quitte le logement de fonction pour s’installer dans la 
maison qu’ils ont construite rue Loucheur, dans l’ancien jardin scolaire. 
 

Il fut également à l’origine de la collecte annuelle de denrées alimentaires,  
livrée à la caserne Coehorn et destinée  à la cité d’urgence de Mulhouse. 

Avec la musique municipale, la plus jeune de France, dont il a été                        
le président fondateur, il va construire un Mille-Club à Richwiller                      
où il ne sera pas le dernier à mettre la main à la pâte. 
Le jardinage fut également une de ses passions.                                         
N’oublions pas que Victor Ganter a choisi Richwiller pour enseigner, car            
la commune lui avait promis un logement et un jardin. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
En mars 1964, il créa le syndicat intercommunal scolaire du secteur 
Wittelsheim.                                                                                                                                      
En 1965, Victor Ganter va s’engager au conseil municipal dont                              
il fut adjoint de 1965 à 1970.  
Suite au décès du Maire, Mr Louis Zimmermann, lors de la réunion 
extraordinaire du vendredi 17 juin, le conseil municipal a procédé à                   
l’élection de son nouveau Maire, Mr Victor Ganter 
Il est réélu en 1971 jusqu’en 1983, soit 18 années au service de la commune. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
Victor Ganter était un visionnaire. Durant ces 13 années à la tête de la 
municipalité, Richwiller connaitra une forte explosion démographique 
(plusieurs lotissements) ainsi que la création d’une importante                      
zone industrielle. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’école  
maternelle 

 
 
 
 
 
 
 
Durant son mandat, Richwiller verra la construction de l’école maternelle         
du centre, ce qui permettra l’agrandissement de l’école élémentaire               
des filles.                                                                                                                                 
Les garçons patienteront jusqu’en 1977 pour rejoindre ce qui deviendra l’école 
mixte du centre et plus tard l’école primaire Eugène Wacker. 
 
 Ces travaux permettront la rénovation et la réorganisation  de la mairie          
qui ne sera alors plus une école. 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’école primaire. 
 

Monsieur Victor Ganter a eu l’honneur et le bonheur de marier                    
quatre de ses enfants à Richwiller. 
 

Victor Ganter s’était aussi engagé dans une association extérieure à 
Richwiller : le TEC, abréviation de Technique Et Culture, où il était       
membre fondateur. 

Le TEC 
Tout a commencé dans les lycées et collèges techniques de Mulhouse,         
en 1963/64, où les élèves étaient pour la plupart des internes. 
 

Venus de plus de 300 villages du Haut-Rhin, des Vosges, du Doubs,                
de Haute-Saône et d’ailleurs les élèves pouvaient rarement rentrer             
chez eux et étaient coupés de toutes activités locales. 
 

Alors, pour eux, les Week-end avaient une importance énorme.                  
Mais les lieux d’accueil étaient restreints. 
 
Une élève a signalé une maison à l’abandon dans le vallon de Bruscher.  
 
 
 
 



 
C’était une ancienne petite usine mais qui tombait presque en ruine. 
Après quelques visites, des hésitations, des conversations,                                    
une équipe a pris le risque de tenter quelque chose :                                                        
et si on travaille pour transformer la maison. Ce fut fait, accompagnés 
d’ainés de nombreux jeunes se sont mis au travail…….                                              
un travail qui a porté ses fruits. 
 

Parmi ces jeunes en 1965 et 1966 ,on retrouve des Richwillerois : 
Pierre Ganter, André Ganter, François Waltisperger. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Retraité de l’éducation nationale courant 1973, il restera très actif au 
sein de la commune comme maire tout en  voyageant beaucoup avec 
son épouse Rose.  
Il continuera à être un passionné de son jardin, un lecteur assidu, et un 
grand amateur de musique. 
 

Il est nommé chevalier dans l’ordre des palmes académique en 1973 
puis  officier en 1978.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
Il prend sa retraite de la vie publique en mars 1983 et est 
nommé maire honoraire la même année. 
 

A l’écoute de ses enfants et ses 11 petits-enfants et 22 arrières 
petits-enfants, Il restera toujours curieux de la Vie à Richwiller. 
En 2012, il perd malheureusement son épouse. 
 
En 2014, Il reçoit la grande médaille communale de son village.               
Il sera indépendant jusqu’à deux jours avant son décès  le 3 avril 2015. 
 

Sa devise fut : servir la population de Richwiller. 
 

C’est en mars 2018 que la place de la mairie a été baptisée du nom de 
Victor Ganter. L’ancien maire et directeur d’école a laissé une grande 
trace dans sa commune  par ses nombreuses actions dans la vie 
municipale, associative et scolaire, méritant amplement que Richwiller 
lui rende hommage.   
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